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La situation sécuritaire est toujours à l’ordre 
du jour en Côte d’Ivoire en ce qui concerne 
le processus de retour à la normalité dans 

ce pays. Les attaques du poste frontière des 
Forces Républicaines de Côte d’Ivoire (FRCI) 
à Pekan Kanhouebli le 13 août 2012 sur un 
axe entre la Côte d’Ivoire et le Libéria et celle 
de Dabou le 16 août rappellent qu’en dépit 
de nombreux efforts fournis, il y a encore des 
poches de résistance. Au-delà de la violence 
qui accompagne ces faits, les populations sont 
à nouveau, obligées de fuir ou contraintes de 
se terrer chez elles. Les rumeurs accentuant 
leur crainte et renforçant la psychose. Paral-
lèlement, on note que de nombreux déplacés 
internes de Duekoué ont regagné leurs villages 
respectifs. Ceci ne remet néanmoins pas en 
question la situation des réfugiés et la recru-
descence de la violence armée qui ces der-
nières semaines s’est étendue au sud et à l’est 
de la Côte d’Ivoire. Il urge pour les autorités 
nationales de restaurer la sécurité, la confiance 
par des décisions qui permettent à ceux qui 
ont la charge de la protection des populations, 
d’exercer leur entière responsabilité. Le volet 
du désarmement devrait être relancé au lende-

main de la validation de la politique du Désar-
mement, la Démobilisation et la Réintégration 
(DDR) de façon à donner une chance de réin-
sertion socioéconomique aux anciens combat-
tants. A ceux qui ont le potentiel militaire, leur 
offrir un cadre précis pour exercer leur activité 
et faire en sorte que ceux qui possèdent indu-
ment des armes, les rendent. Tout ceci ne peut 
être mis en œuvre qu’avec l’adhésion de tous 
les acteurs sociopolitiques ivoiriens. Ils ont aus-
si un devoir national de dialoguer entre eux, de 
dépasser leurs antagonismes, de continuer à 
sensibiliser les populations pour que la tension 
baisse. Les résultats de la commission natio-
nale d’enquête mise sur pied le 20 juillet 2011 
par le chef de l’Etat ivoirien, Alassane Ouattara, 
devrait être une bonne base de travail pour la 
justice car pour une reconstruction inclusive et 
la fin de l’impunité, de la violation des droits de 
l’homme, il importe que l’équité soit de mise 
ainsi que le redéploiement de l’administration 
et la restauration totale de l’autorité de l’Etat 
. Il y va aussi du respect de la parole engagée 
pour un pays réconcilié sur la base de valeurs 
universelles qui fondent la démocratie.

Visitez notre site web : 

www.onuci.org
Adresse twitter ONUCI : @ONUCINFO
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• LE CHEF DE L’ONUCI ET LE PRÉSIDENT DE LA CEI ÉCHANGENT SUR
   LA SUITE DU PROCESSUS ÉLECTORAL 

Le Représentant spécial du Secrétaire général  des 
Nations Unies pour la Côte d’Ivoire, M. Bert Koen-
ders, s’est entretenu jeudi 16 août 2012 à Abidjan, 

avec le Président de la Commission Électorale Indé-
pendante (CEI), M. Youssouf Bakayoko. M. Koenders 
a expliqué avoir échangé avec son interlocuteur sur la 
résolution 2062 (2012) du Conseil de Sécurité des Na-
tions Unies sur la Côte d’Ivoire et sur le contexte sécu-
ritaire actuel. Il a également indiqué qu’il est « impérieux 
de continuer avec la démocratisation du pays, la pré-
paration des élections locales comme le recommande 
le Conseil de sécurité, qui propose de continuer le dia-
logue politique en vue d’obtenir la réconciliation. Il n’y 
a pas d’alternative».Les événements des derniers jours 

soulignent la nécessité de fermeté, de vigilance et de 
progrès dans la réconciliation, a fait remarquer le chef 
de l’Opération des Nations Unies en Côte d’Ivoire (ONU-
CI). Sur le plan électoral, il a révélé que les discussions 
ont porté notamment sur les élections législatives par-
tielles qui doivent être reprises dans les circonscriptions 
de Bonon et de Facobly et sur le calendrier des élec-
tions locales. Répondant à une question sur la date des 
élections locales, M. Koenders a précisé que c’était au 
gouvernement ivoirien de la fixer, mais que « le Conseil 
de Sécurité souhaite cependant un calendrier correct 
et des conditions correctes pour tenir ces élections  et, 
comme nous l’avons dit, il faut avancer ». 

• Situation sécuritaire

- L’ONUCI condamne énergique-
ment les attaques perpétrées contre 
des installations des Forces Répu-
blicaines de Côte d’Ivoire et les 
forces de sécurité dans des locali-
tés du pays (Yopougon, Akouedo, 
Agboville, Toulepleu, Dabou). Ces 
attaques ont causé des morts et des 
blessés. Elles ont aussi occasionné 
des déplacements de populations, 
ajoutant ainsi aux souffrances des 
populations déjà affectées par la 
crise postélectorale.

- Pour L’ONUCI, ces attaques sont 
inacceptables.
- Des mesures vigoureuses ont déjà 
été prises pour rendre le plus effi-
cace possible l’appui de l’ONUCI 
aux forces ivoiriennes, à travers une 
collaboration optimale entre l’ONUCI 
et le Gouvernement ivoirien. Nous 
sommes en dialogue constant avec 
le Gouvernement et d’autres me-
sures sont en train d’être prises pour 
renforcer la sécurité et pour contri-
buer à la protection des civils, en 
soutien aux forces ivoiriennes.

La conférence de presse hebdomadaire de l’Opération des Nations Unies 
en Cote d’Ivoire (ONUCI) s’est tenue vendredi 17 août 2012 au siège de 
l’institution à l’ex-hôtel Sebroko. Kenneth Blackman en a été le principal 
animateur. Extraits.

L’ONUCI face à la presse :2



3

• Droits de l’homme

- L’ONUCI a pris note du fait que plusieurs personnes 
ont été arrêtées la semaine écoulée. Ces personnes 
sont soupçonnées de  «tentative d’atteinte à la sûreté de 
l’Etat» ou soupçonnées d’avoir participé aux attaques 
mentionnées ci-dessus. Il s’agit d’une centaine de per-
sonnes, dont les ¾ sont des civiles. Trente-deux (32) 
personnes ont été remises en liberté faute d’indices de 
culpabilité. 
- Dans le cadre du suivi des conditions d’interpellation 
et de détention des personnes interpellées, la Division 
des Droits de l’Homme de l’ONUCI a effectué plusieurs 
visites de lieux de détention à Abidjan, à San-Pedro et 
à Yamoussoukro. Si à l’intérieur du pays la Division a pu 
s’enquérir des conditions de détention des personnes 
interpelées, dans certains lieux de détention à Abidjan, 
l’accès aux détenus n’a pas encore été accordé à nos 
fonctionnaires chargés des droits de l’homme. 

• Activités de sensibilisation

- Dans cette période sensible qui nécessite la contribu-
tion de toutes les couches de la population pour un apai-
sement de la situation, l’ONUCI poursuit ses activités de 

sensibilisation à travers la Côte d’Ivoire. Ainsi, à Madi-
nani, dans la région d’Odienné  nous avons organisé hier 
une rencontre avec la jeunesse pour des échanges sur le 
renforcement de la cohésion sociale et la promotion des 
droits de l’Homme. 
- Au même moment, nous avons organisé une séance 
de sensibilisation pour un environnement apaisé dans 
le village de Bagohouo, situé à 25 km de Duekoué. Hier 
également une causerie-débat a été organisée à Boun-
diali avec les leaders de la jeunesse de cette localité. 
- Aujourd’hui, vendredi 17 août, une séance similaire 
sera organisée dans le village d’Obié, situé à 20km à 
l’est de Divo. Il s’agira de rencontrer les populations et 
les sensibiliser sur la nécessité et le bien-fondé de la 
cohésion sociale, de la réconciliation nationale pour le 
retour d’une paix durable en Côte d’Ivoire. Dans l’après-
midi, il y aura un tournoi de football pour sceller la récon-
ciliation entre les communautés de cette localité.
- Mardi 21 aout, nous serons à Soubré pour la remise 
officielle d’un projet à impact rapide qui a comporté 
la réhabilitation de deux écoles et de pompes hydrau-
liques, ainsi que la construction d’un centre de dépis-
tage volontaire. Pour rappel, la première pierre de ces 
différents projets avait été posée lors des Journées des 
Nations Unies qui se sont déroulées  du 21 au 23 mars 
2012 
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• L’ONUCI participe à la rencontre de sensibilisation pour la cohésion
   sociale et la paix à Moussadougou 

L’Ecole Primaire Publique, EPP de Moussadougou, 
localité située à 40km de San Pedro sur l’axe Abi-
djan a servi de cadre le 14 août 2012 à une impor-

tante rencontre d’information et de sensibilisation sur la 
cohésion sociale et la paix, à l’initiative de sa Majesté 
Koyé Gnépa Pascal, Chef Canton Central des Kroumens 
de San Pedro. Cette activité trouve son fondement selon 
le chef Canton car de nombreuses rumeurs sont distil-
lées selon lesquelles les jeunes autochtones (Bakwé, 

Winné et Kroumen) de Moussadougou s’organiseraient 
pour attaquer la ville de San Pedro, action qui serait liée 
à la crise postélectorale. Le Chef Canton a invité les uns 
et les autres à respecter le fait que le Président de la 
République de Côte d’Ivoire soit M. Alassane Ouattara. 
« C’est le respect de la démocratie et nous devons main-
tenant nous consacrer au travail pour le développement 
de la Côte d’Ivoire » a-t-il conclu. Messieurs Wantchè 
Youkou Célestin, Moussadougou Sidibé et Youkou An-
dré, respectivement Chef central Bakwé, Chef central 
Malinké et Représentant les propriétaires terriens de 
Moussadougou sont intervenu tour à tour pour appeler à 
l’union, au pardon, à la cohésion sociale et à la paix dans 
leur localité. Ils ont reconnu qu’il y’a eu des mésententes 
liées à la crise mais à la faveur de cette rencontre, ils ont 
lancé un appel pour la paix à l’endroit des populations. 
Ils ont également exprimé leur reconnaissance s’agis-
sant du travail effectué par les forces Républicaines de 
Côte d’Ivoire (FRCI)pour la sécurisation de leur localité. 
Le Capitaine Bema, Commandant des FRCI de la Ré-
gion de San Pedro, a félicité le Chef Canton Central des 
Kroumen de San Pedro, sa Majesté Koyé Gnépa Pascal 
pour l’initiative de cette rencontre de sensibilisation. En 
conclusion, le Chef Canton a promis organiser une nou-
velle rencontre entre les chefs des communautés pour 
sceller la réconciliation à Moussadougou.

• La jeunesse de Boundiali veut jouer son rôle dans le processus 
   de paix en Côte d’Ivoire 

Pour le retour de la paix  en Côte d’Ivoire, qui passe 
nécessairement par la contribution des différentes 
couches de la population, la jeunesse de Boundiali 

a décidé de s’y engager. L’occasion ? Une séance de cau-
serie-débat organisée par l’Opération des Nations Unies 
en Côte d’Ivoire (ONUCI) avec les leaders de la jeunesse 
de cette ville située à 680 km au Nord d’Abidjan, jeudi 
16 août 2012.Cette rencontre a permis aux leaders de la 
jeunesse de Boundiali, issus des différentes associations 
et groupements de jeunes, de diverses communautés et 
de plusieurs partis politiques, de prendre l’engagement 
de s’inscrire dans la dynamique de réconciliation et de 
renforcement de la cohésion sociale, à travers la mise en 
place d’un cadre permanent d’échanges. Pour mener à 
bien cette mission, ils ont souhaité le renforcement des 
capacités des jeunes et des candidats aux prochaines 
élections locales sur ‘’ la culture démocratique et la tolé-
rance politique’’, l’organisation d’une rencontre commu-
nautaire en vue d’encourager la cohabitation pacifique 
entre les communautés Sénoufo et Malinké de cette 
localité, faciliter l’accès des jeunes au projet de dévelop-
pement, notamment les projets à impact rapide (Qip’s) 
de l’ONUCI, la mise à disposition d’armes convention-
nelles aux forces de l’ordre afin qu’elles puissent pleine-
ment assurer la sécurité des populations. Le chef de la 
délégation de l’ONUCI, M. Touré Dabla a encouragé les 

jeunes à faire preuve de responsabilité et de solidarité . 
Il a eu ces mots :« La jeunesse de nos jours, doit être 
responsable et éviter la violence sous toutes ces formes, 
afin de jouer efficacement son rôle dans ce processus 
de réconciliation de la nation ». Il faut préciser que cette 
séance de causerie-débat sur la réconciliation et la co-
hésion sociale à l’intention des leaders de la jeunesse 
de Boundiali a été co-animée par Messieurs Bakayoko 
Bakary et Touré Dabla des bureaux de l’Information pu-
blique et des Affaires civiles de l’ONUCI. 

Sensibilisation : 3



5

Messages de paix…4

Sa Majesté Koyé Gnépa Pascal, Chef Canton Cen-
tral des Kroumens de San Pedro (Sensibilisation 
pour la cohésion sociale et la paix à Moussadou-
gou) 

« S’il y’a eu des troubles dans le pays c’est ensemble 
que nous devons ramener la paix en Côte d’Ivoire » ;

« Je suis venu à Moussadougou, vous apporter le ré-
confort parce que depuis 10 ans vous vous regardiez 
en chiens de faïence. Non allons à la paix maintenant » ; 

« Arrêtez de vous laissez manipuler. Les politiciens 
nous ont manipulé et nous n’avons rien reçu en retour ».

M. Sidibé Moussa, Chef central des Malinké (Sen-
sibilisation pour la cohésion sociale et la paix à 
Moussadougou) 

« Nous devons nous aimer car cela fait plusieurs 
années que nous sommes ensemble ».

M. Konaté Lazeni, Président de la jeunesse de 
Boundiali (Journée de sensibilisation des jeu-
nesses de Boundiali par l’ONUCI) 

« Nous vous garantissons que cette rencontre sera bé-
néfique pour nous les jeunes, car nous allons toujours 
œuvrer dans le sens de la réconciliation et d’une paix 
durable ».

• Paix, réconciliation nationale et cohésion sociale au menu de
   ONUCI TOUR dans la Sous-préfecture de Gbangbegouiné Yati

L’Opération des Nations Unies en Côte d’Ivoire 
(ONUCI) a organisé  une séance d’information et 
de sensibilisation pour la réconciliation, la cohésion 

sociale et la culture de la paix le 13 aout 2012 à Kouiton-
gouiné II et Bogouiné II, village jumelés de la sous-pré-
fecture de Gbangbegouiné Yati,  situé à environ 600 km 
au Nord-ouest d’Abidjan, dans la région du Tonkpi. Près 
de cent vingt (120) leaders d’opinion, issus des partis 
politiques, de la chefferie traditionnelle et religieuse, des 
associations de femmes, de groupements de jeunes, de 
planteurs et des autorités coutumières, ont pris part à 
la rencontre. Madame Marion Arnaud, chef de la délé-
gation de l’ONUCI a indiqué que la présence massive 
des populations à cette activité marquait leur l’intérêt 
pour tout ce qui touche la paix, la cohésion sociale et la 
réconciliation nationale. Elle a ensuite invité les popula-
tions de ces deux localités à s’inscrire résolument dans 
la dynamique du processus de réconciliation nationale, 

seul gage du retour définitif de la paix et du développe-
ment harmonieux de la Côte d’Ivoire. Monsieur Rodrigue 
Zon, représentant le Sous-préfet de Gbangbegouiné 
Yati a quant à lui qualifié de noble, cette rencontre 
d’échange et d’informations initiée par l’Opération des 
Nations Unies en Côte d’ Ivoire (ONUCI). Il a ensuite ex-
horté les populations de Kouitongouiné II et Bogouiné II 
à contribuer au retour effectif de la paix dans leur pays. 
En fin de manifestation, des messages de paix traduits 
en Yacouba ont été partagés avec les participants qui 
ont été invités à être des messagers dans leurs commu-
nautés respectives pour promouvoir la cohésion sociale, 
la réconciliation et la paix. Pour clore cette activité de 
sensibilisation, Mme Arnaud a confirmé que l’ONUCI 
poursuivra ses efforts, dans la limite de ses moyens, 
pour contribuer à l’instauration de la paix durable en 
Côte d’Ivoire.
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Marié et père de quatre enfants 
dont deux filles et deux gar-
çons, Sedjro Léonard Sos-

soupke, fonctionnaire international au 
sein de l’Opération des Nations Unies 
en Côte d’Ivoire (ONUCI) est titulaire  
d’un Master 2 en droit international et 
européen des droits fondamentaux de 
l’Université de Nantes en France. Il est 
arrivé en Côte d’Ivoire en juillet 2005, 
en tant que Conseiller à la Division de  
l’Assistance Electorale (DAE). Selon lui, 
travailler pour les Nations Unies, est 
une occasion de défendre et servir la 
cause de la bonne gouvernance démo-
cratique (élections libres, droits de l’homme, assistance 
juridique aux plus pauvres ou faibles). C’est la raison 
pour laquelle, il a choisi d’être volontaire des Nations 
Unies. Un cadre approprié où le plaidoyer sous toutes 
ses formes transparaît(assistance, diplomatie, pression) 
pour la réalisation des idéaux. Après six (6) années au 
sein de la DAE, il a décidé d’œuvrer au niveau du juri-
dique, le second volet de sa vocation : assistance juri-
dique aux plus pauvres ou faibles. Pour Léonard Sos-
soukpe, les droits de l’homme représentent la base du 

développement. ‘’Il n’y a pas de paix 
sans respect des droits de l’homme 
et il ne peut y avoir de développe-
ment sans paix. Lorsque toutes les 
ressources d’un pays sont consacrées 
non pas à consolider la paix mais à la 
réaliser, le développement devient lent, 
voire difficile à réaliser. Il faut que les 
leaders le comprennent pour le bien 
de leurs populations’’. C’est d’ailleurs 
pourquoi il a accepté sans état d’âme 
son affectation à Toulepleu (extrême 
ouest) parce qu’il savait que les défis 
y étaient immenses et Il ne s’est pas 
trompé ! A la question de savoir com-

ment il vit les soubresauts des rumeurs d’attaques et 
des incidents sécuritaires dans la zone ouest? Voici sa 
réponse : ‘’je suis triste pour la population que je vois 
avec des bagages sur la tête en train de fuir. Mais j’ai 
l’espoir que les autorités ivoiriennes trouveront les voies 
adéquates pour rassurer tout le monde’’. Aux Ivoiriens, il 
lance ce message ’’ Que chacun dépasse son égoïsme 
et pense à la nation, à son unité et au développement du 
pays. Un pays ne se développe pas par les conflits. La 
Cote d’Ivoire a d’immenses atouts. 

Portrait :  6   Sedjro Léonard Sossoupke,

« Il n’y a pas de paix sans respect des droits de l’homme et
 il n’y a pas de développement sans paix »

« Ne prêtons pas l’importance que les gens sou-
haitent donner à la rumeur. Les gens souhaitent 
que les Wès soient opposés aux malinkés, que les 

Wè soient opposés aux baoulés. Il faut qu’on reste vigi-
lants, c’est ensemble, la main dans la main que nous 
pourrons vivre en paix ». Ainsi s’exprimait le Préfet de 
Duekoué, M. Benjamin Efoly qui s’est rendu avec une 
forte délégation le 23 juillet 2012 au quartier « Carre-
four », ancien fief des ex-miliciens proches de l’ancien 
régime qui se disent persécutés,  pour échanger avec 
les populations en vue de les rassurer. Les rumeurs 
d’attaques de tous types ayant atteint leur paroxysme. 
La relative accalmie qui régnait dans le département  
de Duekoué en terme de sécurité s’est lentement effri-
tée à partir de la fin du mois de Mai 2012 au détriment 
de l’inquiétude. La capitale du Guemon a renoué avec 
ses habitudes d’antan, l’insécurité à laquelle se sont 
associées récemment les rumeurs d’attaques inter-
communautaires. Au chapitre de l’insécurité entre le 07 
juin 2012 et le 20 juillet 2012, de nombreuses incidents 
sécuritaires ont été signalés. Occasionnant des pertes 
en vies humaines, des blessés, des traumatismes et 
une accentuation de la fragilité  du tissu social. Des 
populations étant obligé de fuir cette localité. Le 20 
juillet l’attaque du camp de personnes déplacées de 

Nahibly à 3 km de Duekoué  a fait monter d’un cran la 
tension. Le chapitre des rumeurs est également édifiant 
et cela s’est accentué après l’attaque de l’ancien site  
de Nahibly dans la citée du Guemon. Face à ces folles 
rumeurs d’attaques, qui courent à Duekoué, les forces 
locales (policiers, gendarmes, Forces Républicaines de 
Côte d’Ivoire) et impartiales  ont renforcé leurs effec-
tifs, avec en prime des patrouilles conjointes de jour 
comme de nuit et ce pour rassurer les populations de 
la ville. Les autorités, les cadres de la région par des 
rencontres inclusives tentent de ramener la sérénité au 
sein des populations et M. Charles Konan Banny, Pré-
sident de la Commission Dialogue Vérité et Réconcilia-
tion, CDVR s’est rendu la semaine écoulée au chevet 
de cette population. La volatilité de la situation impose 
un engagement de tous et l’Opération des Nations 
Unies en Côte d’Ivoire (ONUCI) par des activités de 
sensibilisation de proximité comme Onuci Tour, appuie 
toutes les initiatives. Le retour de plus 4000 déplacés 
de Duekoué dans leur village est un signe encoura-
geant. Duekoué ne saurait être seule. Face à cette 
situation et tant sur le plan national qu’avec l’apport de 
partenaires extérieurs, des efforts considérables sont 
faits pour que Les personnes déplacés puisent rega-
gner leur village dans la dignité.

Division Electorale de l’ONUCI

La sortie de crise en Côte d’Ivoire requiert la contribution de toutes les composantes de la population, tous 
les secteurs d’activités, de différents acteurs et partenaires nationaux et internationaux. Cette semaine, 
un point est partagé avec les lecteurs de Onuci hebdo concernant la ville de Duekoué dont la cohésion 
sociale est mise à mal par des rumeurs et attaques. La présence des autorités aux côtés des populations, 
la sensibilisation en cours sont plus que nécessaire.

Situation Post-crise :5
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L’image de la semaine7

ONUCI FM dont l’objectif premier est d’informer 
les populations de Côte d’Ivoire dans le sens de 
la paix et de la réconciliation nationale,  vous offre 

tous les jours, des tranches d’information, une édition 
complète du journal  à 07h, 8h, 12h et 18h et des brèves 
toutes les heures à partir de 9h. Du lundi au vendredi 
retrouvez également à 7h à 12h, en direct sur nos an-
tennes, le 7-12 votre espace d’informations et de diver-
tissement en direct. 

La radio de la paix vous propose également de suivre 
des  reportages et des magazines sur la société, la 
santé, la culture et le sport. Le lundi 20 Août,  à 07h40, 

ONUCI FM ACTION vous présente l’ONG SOURIRE A 
LA VIE qui permet à des enfants atteints de bec de lièvre 
de subir gratuitement des opérations.  A 11h25, parta-
gez le quotidien d’un professeur de piano.

Le mardi 21 Août, la fréquence  de la paix revient sur la  
journée mondiale de l’aide humanitaire  et le 6e anni-
versaire du déversement des déchets toxiques. A 7h40, 
ONUCI FM ACTION vous présente le Bureau de la Coor-
dination des Affaires H umanitaires (OCHA). A 11h10, 
COMPRENDRE LE FONCIER RURAL vous propose de 
suivre la résolution d’un cas pratique.  

Sur ONUCI FM ...8
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FRÉQUENCES ONUCI FM
ABENGOUROU 94.7 • ABIDJAN 96.0 • ADZOPE 96.0  • BANGOLO 91.1 • BONDOUKOU 100.1 •  BOUAKÉ 95.3  • BOUNA 102.8

BOUNDIALI 90.0 • DABAKALA 93.9 DALOA 91.4 • DANANÉ 97.6  DAOUKRO 94.7 • DUEKOUE  91.1
FERKESSEDOUGOU • 104.4 • GAGNOA 91.4 • GUIGLO 93.7 • KORHOGO 95.3  MAN 95.3 •  ODIENNÉ 101.1 • SAN-PEDRO 106.3 

SEGUELA 101.8 TABOU 95.3  • TOULEPLEU 93.7 • YAMOUSSOUKRO 94.4  • ZUENOULA 95.3

Le mercredi 22 Août,  à 7h40, ONUCI FM CULTURE 
s’entretient avec SIB COLLINS, un  artiste en herbe qui 
fait du reggae  en langue Lobi. A 14h30, ESPACE EN-
FANT vous offrira un menu varié pour les tout-petits. A 
15h00, Faites le plein de musique et d’information sur la 
musique Reggae dans REGGAETIME.  

Le jeudi 23 Août, la radio de la paix célèbre la journée 
internationale du souvenir de la traite négrière et de son 
abolition. A 07h40, ONUCI FM ACTION vous présente 
l’ONG GOREE INSTITUT pour un Afrique démocratique. 
A 9h10, voyagez à travers le temps et abordez l’histoire 
de la Côte d’Ivoire dans HISTOIRE D’ICI. 

Le vendredi 24 Août, à 07h40, partez à la découverte 
de l’ONG FEMME DEBOUT pour le progrès  en Cote 
d’Ivoire. A 11h10, ONUCI FM CULTURE  reçoit l’écrivain 
Foua Ernest  de Saint Sauveur qui nous parle de son 
livre «  Echos de la république du zouglou ». A 20h00, 

vous avez rendez – vous avec le meilleur de la musique 
latine dans CALIENTE.

Tous les samedis de 07h à 12h et les dimanches de 
08h a 12h en direct de nos studios, suivez « Samedi et 
dimanche chez vous » qui vous propose plusieurs ru-
briques pour agrémenter votre week - end. Zik culture, 
votre rendez-vous de l’actualité des arts et spectacles 
vous plonge dans l’univers culturel tous azimuts. A 
19h00, Destination Musique passera en revue l’actualité 
musicale du moment.

Le dimanche de 16 à 18h, Dimanche Sport fera le point 
de l’actualité sportive ivoirienne, africaine et internatio-
nale. A 17h00, Sans Frontière, votre magazine de voyage 
et de découverte vous permettra de mieux connaitre les 
sites touristiques, la gastronomie,  la musique et culture 
d’un pays.


